BULLETIN DE REINFORMATION DU MERCREDI 31 OCTOBRE 2012 
(Extraits) 
Grands sujets 
Frémissements à droite contre le mariage homosexuel 
Hier soir, le cardinal André Vingt‑Trois célébrait la traditionnelle messe de rentrée pour les responsables politiques dans la basilique Sainte Clotilde. Comme chaque année, il y avait invité tous les parlementaires et responsables politiques. L'archevêque de Paris a notamment prononcé une homélie très offensive contre le soi‑disant « mariage pour tous » au cours de laquelle il a évoqué toutes les promesses de la gauche sur les questions dites de société. 

Sur le parvis, des activistes homosexuels montraient leur vrai visage en singeant une parodie de mariage entre deux femmes qui poussaient des hurlements stridents. 

La majorité et le gouvernement brillaient par leur absence 

Jean‑Marc Ayrault et Cécile Duflot, purs produits de la démocratie chrétienne fourvoyée, n'étaient bien sûr pas présents. Parmi les personnalités, on trouvait l'ancien Premier ministre Raffarin et le maire du VIIe arrondissement Rachida Dati, tous deux d'une prudence cauteleuse sur la question du mariage homosexuel. Parmi la droite de conviction, Bruno Gollnisch et Jacques Bompard se sont réjouis que Mgr Vingt‑Trois parle fermement aux dirigeants de l'UMP. 
Et du côté des manifestations ? 
Plusieurs évêques soutiennent les deux manifestations des 17 et 18 novembre prochains, alors que Jean‑François Copé a annoncé vouloir porter l'opposition au gouvernement socialiste dans la rue. Après 1968 et 1984, les droites réussiront‑elles à faire taire leurs divisions et à se rassembler sous une même bannière ? Les manifestations de novembre et surtout celle de janvier contre le mariage homosexuel seront un premier test. Elles permettront de vérifier si, une fois n'est pas coutume, l'UMP passe de la parole aux actes. Rien n'est moins sûr. 
Syrie : après l'échec de la trêve, le conflit devient toujours plus communautaire 
La trêve demandée par l'émissaire international Lakhdar Brahimi à l'occasion de la fête musulmane de l'Aïd el Kebir aura fait long feu, comme cela était prévisible. Quelques heures à peine après son entrée en vigueur, plusieurs attentats à la bombe survenaient dans la capitale Damas, faisant plusieurs victimes et de nombreux dégâts. 

Depuis l'Aïd, l'ASL se radicalise encore... si cela est encore possible 
Hier, les soi‑disant rebelles ont commis un nouvel attentat à la voiture piégée dans une banlieue de Damas à dominante chrétienne et druze. Le bilan est sévère : de 6 à 10 tués, dont des enfants, et au moins une cinquantaine de blessés, une vingtaine de voitures détruites et une quinzaine d'immeubles endommagés. L'armée syrienne libre affirme avoir voulu viser « la banlieue la plus loyaliste de Damas, où il y a une prolifération de comités de défense populaires pro‑régime ». 

Les milices kurdes et palestiniennes semblent aussi s'engager dans le conflit 

Elles avaient jusqu'ici eu grand soin de se tenir à l'écart de la guerre entre la Syrie et les djihadistes.  Dans la nuit de lundi à mardi, des affrontements violents se sont déroulés entre militants palestiniens progouvernementaux et rebelles dans le camp de réfugiés de Yarmouk et dans la localité voisine d’al Hajar al Aswad, dans le sud de la périphérie damascène. A Alep, de violents combats ont éclaté vendredi dans un quartier à forte implantation kurde, entre les miliciens du parti kurde syrien PYD et un groupe de deux cents combattants ASL. Les terroristes de l'ASL ont attaqué les barrages tenus par les miliciens kurdes à l’entrée du quartier, jusqu'alors tenu à l'écart des combats. La population kurde, qui tente de rester en marge du conflit, est sous le choc. Dans le même temps, un chef rebelle a affirmé à un journal libanais chrétien proche de la rébellion que « Les chrétiens ne sont pas liés au pays. Si quelque chose arrive en Syrie, ils prendront tous la fuite ». De quoi faire réfléchir ceux qui soutiennent encore les soi‑disant rebelles armés par les pétromonarchies du Golfe. 
Brèves françaises 
Les 35 heures vues par le PS 
Lundi matin, le Premier ministre Jean‑Marc Ayrault lâche au journal le Parisien : « un retour aux 39 h ? Pourquoi pas, il n’y a pas de sujet tabou ». C’était lundi matin, peut‑être encore dans les vapeurs d’un dimanche soir arrosé, de ces mauvais dégrisements qui vous font oublier que vous êtes de gauche et que vous avez un honneur à sauver. Mais c’était lundi matin. Car le soir venu, vers 21 h, on se relit du côté de Matignon et on prépare la rectification pour la matinale d’RTL, à 7 h 50. Ça y est, la semaine est lancée, et le ministre du Travail, Michel Sapin, peut annoncer, je cite : « On ne reviendra pas sur les 35 h. » Sauf qu’au même moment, allez savoir pourquoi, Laurent Fabius laisse tomber sur France 2 un inopiné « Les 35 h ? Il y aura sûrement un débat ! ». 20 minutes plus tard, le Premier ministre rectifie son propre tir tout en plongeant les auditeurs dans d’épaisses brumes : « les 35 h, il n’est pas question d’y revenir ! ». C’était le gouvernement, et nous n’étions que mardi. Autant dire que la séance de questions au gouvernement fut difficile pour Jean‑Marc Ayrault. 
La fête d’Halloween ne fait pas l’unanimité 
Importée des pays anglo‑saxons, la fête d’Halloween qui se déroule aujourd’hui comme chaque 31 octobre n’est pas au goût de tous. Aux Philippines, des associations catholiques ont protesté et se sont mobilisées contre  cette fête critiquant des symboles de dévotion au diable et des pratiques ésotériques. En France, le maire UMP du Puy‑en‑Velay, Laurent Wauquiez a décidé d’interdire une « marche des morts‑vivants » qui devait se dérouler dimanche 4 novembre. Laurent Wauquiez a ainsi défendu les traditions catholiques et françaises de la Toussaint pour justifier ce refus.  En Russie, une enquête d’opinion publiée hier a montré que seulement 9% des Russes comptaient célébrer Halloween, même si 27% de la population déclare ne rien connaître à la fête de la Toussaint. L’américanisation  est donc moins tenace en Russie que l’œuvre de sape communiste. 
Jean‑Marc Ayrault confirme son soutien 
aux Jeux olympiques homosexuels 
Les grands « jeux gays » destinés à servir la cause homosexuelle pourraient se dérouler à Paris en 2018 après la candidature ouverte par les associations militantes « gay bi lesbiens trans » parisiennes. Ayant déjà fait connaître sa position favorable, le Premier ministre a réaffirmé en début de semaine son total soutien à ce projet qui selon lui pourrait renforcer l’égalité et « la dynamique des territoires » … de Paris seulement en réalité et ce dans une dimension internationale selon Monsieur Ayrault. Se sont joyeusement associés à cette démarche le maire de Paris Bertrand Delanoë, sans surprise, mais aussi Najat Vallaud‑Belkacem, ministre des Droits des femmes, ainsi que des  personnalités de l’UMP comme Roselyne Bachelot, ancien ministre des Sports, Chantal Jouanno, sénateur de Paris, et Rama Yade. L’Etat semble donc s’engager à satisfaire les désirs d’une toute petite minorité d'activistes qui risquent de marquer durablement l’image de la ville de Paris. Si ces jeux sont organisés, le contribuable y sera aussi gaiement associé. 
Des demandeurs d’asile logés dans un hôtel 
Le tribunal administratif de Clermont‑Ferrand a décidé lundi soir de loger une trentaine de sans‑abris demandeurs d’asile dans un hôtel dans le cadre d’une procédure d’hébergement d’urgence. Le maire de la commune concernée, Aubière, dans le Puy‑de‑Dôme, a été sollicité en outre par des associations humanitaires et des bénévoles pour que la mairie entreprenne des réquisitions de logements afin d’accueillir ces immigrés en provenance de l’Europe de l’Est. Cette décision s’appuie sur la législation qui garantit aux demandeurs d'asile des « conditions matérielles d'accueil décentes jusqu'à ce qu'il ait été statué sur leur demande » d’après une décision du Conseil d’Etat de 2003. Ainsi, le département du Puy‑de‑Dôme aurait mis en place un dispositif de 210 places d’hébergement d’urgence.  Pour rappel, en fin de semaine, un ancien légionnaire de cinquante‑neuf ans est mort de froid dans une rue à Paris. 
Brèves internationales 
Perspectives et résultats positifs pour l’économie russe 
Hier, le gouvernement russe a annoncé un budget excédentaire pour l’ensemble de l’année 2012. Déjà, en 2011, l’excédent budgétaire s’élevait à 0,8% du Produit intérieur brut russe. Par ailleurs, la dette extérieure russe a à nouveau diminué ce mois‑ci, de 4,7% pour atteindre environ 31 milliards d’euros, dette en grande partie constituée d’obligations. Cela confirme la tendance de l’année 2011 où la dette extérieure russe avait reculé de 10%. La dette de l’ex‑URSS n’atteint quant à elle seulement 46 millions d’euros. Cette bonne santé financière de l’Etat russe n’empêche pas une importante politique sociale puisque le Premier ministre Medvedev a annoncé un budget de dépenses sociales s’élevant à 622 milliards d’euros pour 2013. A tire de comparaison, la France peine à réduire son déficit public de 4,5% du PIB et cumulait une dette de … 1.832 milliards d’euro en juin dernier. 
L’Iran avertit Israël 
La question est posée. Au début du mois Israël avait abattu un drone qui survolait son territoire, et qui provenait d’Iran. Ce même Iran vient d’annoncer que ce drone a eu le temps de prendre et de transmettre des images de zones, selon lui, « sensibles » sur le territoire d’Israël. Le ministre de la Défense iranien a quant à lui annoncé que l’engin abattu n'était pas le plus avancé de la panoplie dont disposait le pays. Les Iraniens ont aussi expliqué qu'ils ont déjà envoyé à plusieurs reprises des drones survoler Israël, sans avoir été détectés. Une sortie médiatique aux airs de mise en garde. 
La phrase du jour 
Elle nous vient du député UMP‑Droite populaire du Rhône Philippe Meunier : « Ici nous sommes en France ! »  Philippe Meunier s’exprimait au sujet de mariages musulmans et notamment maghrébins qui bloquaient la circulation. Il enjoignait ainsi à ces personnes « de retourner dans le pays de leurs ancêtres pour vivre en fonction de leurs traditions qui ne sont pas les nôtres ». 

Philippe Meunier s'était déjà fait remarquer par ses prises de positions courageuses. Il avait notamment appelé, dans un entretien à l'hebdomadaire Minute, à une union des droites incluant notamment l'UMP et le Front national. 
Le saint du jour 
Nous fêtons aujourd'hui saint Wolfgang 
évêque de Ratisbonne 
Mort en 997, il est l’un des plus importants saints allemands. Il fut proche de l’empereur Saint Henri II qu’il conseilla durant son règne sur l’application des principes chrétiens dans la fonction gouvernante. Par ailleurs, saint Wolfgang resta célèbre pour son œuvre d’évangélisation notamment auprès des Magyars en Hongrie vers la moitié du Xe siècle. A la fin de sa vie, il vécut dans le nord de l’Autriche et après sa mort de nombreux miracles ont été reconnus sur sa tombe, ce qui constitua l’une des bases de son procès en canonisation en 1052 par le pape Léon IX. Enfin, l’Art lui a rendu hommage, avec la toile du peintre de la Renaissance autrichienne, Michael Pocher, « saint Wolfgang et le diable » exposé à la Alte Pinakothek de Munich. 
La bonne nouvelle du jour 
est théâtrale 
Il s’agit d’un spectacle sur sainte Jeanne d’Arc, dont on fête toujours le 600e anniversaire de la naissance, composé de textes de Charles Péguy, Jean Anouilh, et Jean Debruyne. Cette pièce, qui tient le pari de mettre en scène des enfants et des adultes, sous la direction d’Hélène de Sevelinges et de Mayté Varaut, sera au profit de la fondation Lejeune. Un choix de textes exemplaires qu’on aura le plaisir d’entendre et de voir du 23 au 25 novembre, au lycée Gerson dans le XVIe arrondissement de Paris. 

